
Un joli vent de fraîcheur

Tout d’abord je vous souhaite une bonne année au niveau de la santé avec un maximum de 
bonheur pour tout le monde et accessoirement quelques exploits de nos équipes fétiches. 

J’ai volontairement attendu ce mercredi pour faire cet article car aujourd’hui avait lieu l’annonce 
de la première liste de nouveau staff de l’équipe de France emmené par Fabien Galthié. Au 
niveau de la première ligne, il y a trois petits nouveaux avec la présence de deux toulonnais, Jean-
Baptiste Gros en pilier gauche et au talonnage l’ancien joueur de Bayonne Anthony Etrillard, au 
poste de pilier droit un tout nouveau en la personne de Mohamed Haouas,. En seconde ligne, il y 
a aussi deux petits nouveaux avec la première convocation du deuxième ligne du Racing 92, le 
jeune Boris Pallu, formé au Racing et qui prend de plus en plus de temps de jeu dans l’effectif 
francilien, il a également l’avantage d’être polyvalent et de pouvoir évoluer au sein de leur 
troisième ligne. L’autre nouveau est déjà double champion du monde des moins de 20 ans, il 
s’agit de Kilian Gerassi, ancien grenoblois et actuel joueur de Lyon. C'est un bon joueur mais 
pour moi l’autre joueur du Lou jouant au même poste avec la même couleur de cheveux, en 
l’occurrence Félix Lembey, aurait pu tout autant avoir sa place dans ce groupe compte tenu de 
son expérience supérieure à celle de son jeune coéquipier,. Autre enseignement à ce poste de 
seconde ligne, Fabien Galthié a fait confiance à Bernard le Roux déjà présent lors de la dernière 
Coupe du Monde et seul trentenaire du groupe de 42, et sinon on peut aussi noter le retour du 
deuxième sud-africain d’origine, Paul Willemse qui avait dû renoncer à la coupe du monde suite 
à une blessure juste avant la préparation. En troisième ligne il y a pas mal de choses à noter, la 
confirmation du rôle de capitaine pour Charles Olivon, ce dernier a été auteur d’une grande 
Coupe du Monde après avoir failli arrêter sa carrière pour cause de blessure récurrente à l’épaule.
Le joueur formé à Bayonne est originaire de Saint-Pée-sur-Nivelle et pour l’instant nommé 
seulement capitaine pour le prochain tournoi avant une éventuelle confirmation. Dans les tous 
petits nouveaux, il y a la présence du jeune clermontois Alexandre Fisher mais l’on peut aussi 
noter la seconde convocation de François Cros qui avait participé à la préparation de la dernière 
coupe du monde mais ce dernier n’avait pas été retenu. À noter également le retour en grâce de 
Sekou Macalou, ce dernier avait été plus ou moins mis de côté après une soirée un peu trop 
arrosée du côté d’Édimbourg mais là au vu des performances monstrueuses avec le Stade 
Français (où il n’est d’ailleurs pas étranger au redressement spectaculaire du club) cette 
convocation est amplement méritée. Au poste de numéro huit, il y a très logiquement l’homme 
titulaire lors de la dernière coupe du monde en la personne de Grégory Alldritt, sans oublier la 
première dans la grande équipe de France du jeune numéro huit toulousain, Selevasio Tolofua qui
prend de plus en plus d’épaisseur dans l’effectif toulousain au contact du double champion du 
monde All Black, Jérôme Kaino. 

Passons désormais à la charnière en commençant par les demis de mêlée avec la présence on ne 
peut plus logique d’Antoine Dupont et de Baptiste Serin, avec à leurs côtés le néo-joueur de 
Top14, Maxime Lucu formé au Biarritz Olympique, chapeau à lui même si selon moi des joueurs
comme Yann Lesgourgues d’ailleurs son coéquipier en club, peuvent selon moi être un petit peu 
jaloux, car ce dernier a plus démontré son talent en Top14 depuis quelques années, mais attention
je ne remets absolument pas en cause les qualités du jeune demi de mêlée basque, et d’ailleurs je 
suis quelque part heureux de m'être bien planté sur le fait d’avoir émis des doutes sur son passage
de la seconde division au Top14. Autre demi de mêlée qui peuvent quelque part se sentir jaloux,  
je pense à Teddy Irribaren ou Julien, plus dynamiteurs que Maxime Lucu selon moi, mais bon on 



peut aussi dire qu’à ce poste, il il y a quasiment trop de choix quand on voit qu’un demi de mêlée 
de la qualité de Benoît Paillaugues n’aura jamais sa chance en équipe de France sauf catastrophe. 
En revanche il n’y a rien à dire sur les trois ouvreurs choisis avec Romain Ntamack, Mathieu 
Jalibert et le tout jeune Louis Carbonel, double Champion du Monde des moins de 20 ans, et 
désormais installé définitivement en chef d’orchestre du jeu toulonnais, et dire que depuis des 
années nous nous plaignons de pas avoir de numéro 10 de qualité internationale et maintenant il y
a trois joueurs d'à peine 20 ans qui frappent à la porte au même moment, sans oublier le retour en 
grâce de Jules Plisson qui revit sur les bords de l’Atlantique à La Rochelle après ces années quasi
blanches au Stade Français, même si le blondinet doit confirmer dans la durée, attention à ne pas 
l’oublier. Au niveau des ailiers, il y a des nouveaux avec la présence de Gabriel Ngandere mais 
aussi un joueur qui joue actuellement à Toulon, le jeune Gervais Cordin formé à Grenoble, celle 
de Lester Étien, sans oublier un retour notable celui de Teddy Thomas pour ne rien vous caché, sa
présence ne me fait pas très plaisir même si je ne remets pas en cause certaines qualités mais 
selon moi il est trop limité par ailleurs. Autre ailier qui confirme sa présence, le joueur formé à 
Narbonne Vincent Rathez. Au poste de centre, il y a un savant mélange entre joueurs 
d’expérience comme Gaël Fickou qui a seulement 25 ans totalise déjà 49 sélections et le facteur 
X de la coupe du monde, Virimi Vakatawa, associés à la jeunesse de deux jeunes centres français 
qui crèvent l’écran en cette première partie de saison, le jeune montpelliérain Arthur Vincent et le
jeune centre venu d’Agen, Julien Heriteau, arrivé à Toulon à l’inter saison et qui a déjà à mal de 
temps de jeu dans un effectif riche en concurrence à ce poste. Pour finir cette revue d’effectif, il y
a le poste d’arrière avec le jeune mais néanmoins déjà capé Thomas Ramos qui n’avait pas pu 
trop participer à la Coupe du Monde à cause d’une pseudo blessure mal diagnostiquée. Les deux 
autres arrières sélectionnés dans ce groupe de 42 ont le même profil, tous les deux sont passés 
avec la plus grande réussite par le championnat de seconde division avant d’exploser au plus haut
niveau, il s’agit de Kylan Hamdaoui et d’Anthony Bouthier, joueur révélé à Vannes mais formé 
dans les Landes, qui a déjà explosé à Montpellier en seulement six mois dans l’élite du rugby 
français. Personnellement je suis incapable de dire qui Fabien Galthié va privilégier entre le 
joueur venu des Landes et l’autre formé à Clermont mais révélé dans notre cher club du Biarritz 
Olympique, car les deux joueurs ont les mêmes qualités, fort sur les ballons haut et deux joueurs 
avec des envies de relances permanentes, l’un des deux sera remplaçant car je ne vois pas 
comment Fabien Galthié pourrait se passer de Thomas Ramos qui a un peu plus d’expérience à ce
niveau et qui peut buter en cas de défaillance de Romain Ntamack. Ce groupe me paraît très 
intéressant et vivement le 2 février pour le Crunch face au vice champion du monde anglais au 
Stade de France. 

Dans le Top14, Lyon a péniblement battu Agen 12 à 13 en ouverture de la dernière journée des 
matchs aller, et pourtant les Rhodaniens ont fait une performance très moyenne avec un nombre 
d’en-avant astronomique mais les locaux n’ont pas réussi à assommer la partie en première 
période et ceci malgré trois essais logiquement refusés. Les Rhodaniens l’ont emporté grâce à 
l’expérience de leur banc et à la précision au niveau des tirs au but de Jonathan Wisniewski. Le 
choc entre le Racing 92 et Clermont a tenu toutes ses promesses, à l’image des exploits 
personnels de Virimi Vakatawa et Teddy Thomas ou Damian Penaud, sans oublier la non moins 
somptueuse réalisation de Teddy Irribaren en sortie de mêlée suite à un petit coup de pied par-
dessus face à son vis-à-vis. Avec cette défaite les Auvergnats n’ont toujours pas décroché le 
moindre bonus durant cette phase aller du championnat et cela pourrait leur manquer au vu de la 
densité de celui-ci.



 Bordeaux est décidément inarrêtable, les Girondins ont décroché en à peine plus d’une demi-
heure le bonus offensif face à Bayonne et menaient 22 à 3 à la mi-temps ainsi qu’à la fin du 
match puisque que dans le deuxième acte aucune équipe ne marquera la moindre unité malgré 
une domination girondine de tous les instants. Les bleus et blancs peuvent être satisfaits de leur 
comportement en deuxième mi-temps pour ne pas avoir craqué complètement comme lors de leur
dernier déplacement même si les Basques ont aussi bénéficié d’une équipe bordelaise qui se 
précipitait un peu trop dans le dernier geste. Pau s'est fait atomiser à domicile, 13 43, face à une 
équipe de La Rochelle qui commence à retrouver son jeu fait de vitesse et grâce aussi àe Jules 
Plisson revenu à son meilleur niveau en quelques semaines. Du côté Béarnais, il s’agit de la 
quatrième défaite à domicile de la saison et décidément les Béarnais n’arrivent pas à passer un 
cap dans ce championnat malgré un très bon début de saison. Montpellier a battu Brive en 
alternant le bon et le moins bon comme l'a dit son manager Xavier Garbajosa qui ne retient que la
victoire sur cette rencontre. En revanche, les Corréziens peuvent être ravis de déplacement car en 
inscrivant 10 unités en une minute 30, leur arrière leur a offert un point de bonus défensif plein de
courage et d’audace en marquant l’ultime essai de la partie en relançant de son propre en but. Le 
duel entre Toulon et Castres a très vite été déséquilibré car les Tarnais ont été très indisciplinés 
avec la bagatelle de quatre cartons jaunes infligés en une seule mi-temps, ceci est beaucoup trop 
pour pouvoir rivaliser face à une équipe toulonnaise en pleine confiance en ce moment. Les 
Castrais voient la zone rouge se rapprocher après la victoire du Stade Français lors du Classico 
face au Stade Toulousain. Les Parisiens ont définitivement passé la vitesse supérieure avec des 
joueurs retrouvés et ils devraient vite s’extirper de la zone dangereuse s'ils continuent à jouer 
comme cela. Le club de la capitale ne devrait donc pas suivre le même chemin que le Biarritz 
Olympique et Perpignan il y a quelques années sauf s’il y a un gros retour en arrière et donc à 
mon petit regret, le Biarritz Olympique et Perpignan resteront sans doute pour une année 
supplémentaire les derniers bastions historiques du rugby français à être descendu de manière 
inattendue. 
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